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Deuxièmement, le Talmud juxtapose le commentaire du  
verset : «un astre s’élance de Jacob » avec l’enseignement de 
Rabbi Chouna concernant Essav et le fait qu’Hashem devra le 
sortir du Gan Eden après qu’Essav se soit revêtu d’un Talith et se 
soit assis avec les Justes. Cette juxtaposition implique que Rabbi 
Chouna explique ainsi la prophétie de Balaam concernant les 
iniquités d’Essav dans le futur. Il faut donc comprendre où l’on 
voit dans ces versets le début d’une allusion à la ruse d’Essav qui 
cherchera à s’assoir dans le futur avec les Justes.

Troisièmement, ce passage du Talmud discute de la 
Rédemption future quand la gloire d’Hashem sera révélée 
à tous et illuminera le monde entier. A ce propos, il est dit 
(Alénou Leshabeach)3 : «les icônes seront anéanties afin de 
parfaire le monde par le règne du Tout-Puissant. Tous les 
humains invoqueront Ton Nom, tous les impies du globe 
reviendront vers Toi ». Comment est-il imaginable que, dans 
ces circonstances, Essav puisse avoir l’audace de s’envelopper 
d’un Talith et tenter de rester parmi les Justes dans le Gan 
Eden? Et en plus, personne pour l’empêcher d’entrer ou le 
sortir de là ! Il faut que cela soit Hashem lui-même : «Hashem 
l’en sortira de là » ! 

Quatrièmement, on doit comprendre ce que dit le Talmud : 
«dans l’avenir, Essav se revêtira de son Talith, s’assiéra parmi 
les Justes dans le Gan Eden ». De quel Talith s’agit-il ? Il est bien 
évident qu’il ne peut s’agit d’un Talith avec des Tzitzit, car cela 
ne peut être désigné par le Yéroushalmi comme le Talith d’Essav 
(«son Talith »). En effet, Essav ayant rejeté la Torah, il ne peut 
revêtir un Talith muni de franges ; donc, avec quel Talith entre 
Essav dans le Gan Eden ?    

  והאלילים כרות יכרתון לתקן עולם במלכות שדי, וכל בני בשר יקראו בשמך להפנות אליך  3

כל רשעי ארץ

Parchat Balak 5775 | 1

Notre Sidra, celle de Balak,  nous rapporte une des prophéties 
que Balaam fut forcé de prononcer concernant la Délivrance 
future du peuple d’Israël (Nombres, 24 :17)1 : 

je le vois, mais ce n’est pas encore l’heure; je le distingue; 
mais il n’est pas proche: un astre s’élance de Jacob, et une 
comète (bâton) surgit du sein d’Israël, qui écrasera les 
sommités de Moab et renversera tous les enfants de Sheth 

Au sujet de ce verset, le Talmud Yéroushalmi enseigne 
(Nédarim, 12a)2 : 

«un astre s’élance de Jacob » -  D’où s’élancera l’astre et 
restera dans le Ciel ? De Jacob. Rav Acha au nom de Rabbi 
Chouna dit : dans l’avenir, Essav se revêtira de son Talith, 
s’assiéra parmi les Justes dans le Gan Eden, et Hashem l’en 
sortira de là. Pourquoi ? Il est dit (Ovadia, 1 :4) : « Quand même 
tu fixerais ton aire aussi haut que l’aigle et la placerais dans la 
région des étoiles, Je t’en précipiterais, dit l’Eternel». Les étoiles 
sont une allusion aux Justes (Tzadikkim), comme dit (Daniel, 
12 :3) : «et ceux qui auront dirigé (Matzdiké) la multitude dans 
le droit chemin comme les étoiles, à tout jamais ».

Après analyse, il est évident que ce passage du Talmud exige 
un développement. Tout d’abord, la question introductive qui 
s’appuie sur le verset cité : «D’où s’élancera l’astre et restera 
dans le Ciel ? De Jacob » semble être une redite du verset et 
l’on ne voit pas bien la novation apportée par le Talmud. Le sens 
obvie du verset nous dit qu’ «un astre s’élance de Jacob  » - 
peut-on comprendre autrement ? 

  אראנו ולא עתה אשורנו ולא קרוב, דרך כוכב מיעקב וקם שבט מישראל, ומחץ פאתי מואב  1

וקרקר כל בני שת

  דרך כוכב מיעקב, ממי דרך כוכב ועתיד לעמוד, מיעקב. רב אחא בשם רבי חונא, עתיד עשו  2

הרשע לעטוף טליתו ולישב עם הצדיקים בגן עדן לעתיד לבוא, והקב”ה גוררו ומוציאו משם, מה 

טעמא, )עובדיה א-ד( אם תגביה כנשר ואם בין כוכבים שים קנך משם אורידך נאום ה', ואין כוכבים 

אלא צדיקים, כמה דאת אמר )דניאל יב-ג( ומצדיקי הרבים ככוכבים לעולם ועד

«un astre s’élance de Jacob, et une comète surgit du sein d’Israël »

Essav s’enhardira insolemment au point de s’asseoir dans le Gan Eden 
avec les Justes mais Hashem viendra et le sortira de là avec force
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«Dépravé que tu es ! Abraham, 
leur patriarche, t’a précédé»

Nous commencerons, dans le but de résoudre les paroles 
bien mystérieuses de nos Sages, par citer un enseignement du 
Chatam Sofer (Balak, page 117a, DH «Vayachavosh »). Il cherche 
à expliquer un verset de la Sidra et le commentaire de Rashi :

Balaam se leva le matin, sangla son ânesse, et partit avec 
les princes de Moab (Nombres, 22 :21)4

Rashi5 : 

D’où l’on apprend, puisqu’il l’a sanglée lui-même, que la 
haine abolit les privilèges du rang hiérarchique. Le Saint béni 
soit-Il a dit : « Dépravé que tu es ! Abraham, leur patriarche, 
t’a précédé, comme il est écrit : « Abraham se leva de bon 
matin, il sangla son âne » (Genèse, 22 : 3)

Le Chatam Sofer explique ceci selon un enseignement 
du Chovat Halévavot (Portique «Cheshbon Hanéfesh », III, DH 
«Véhashnem Assar »). On y explique comment l’homme doit user 
de la qualité de zèle dans la Mitzva à partir du zèle témoigné par 
les pêcheurs qui se précipitent afin de satisfaire leurs désirs – si 
les impies s’empressent pour transgresser, alos, à fortiori, qu’un 
juif doit se précipiter pour faire une Mitzva.

Avec cet éclairage, au niveau de Balaam, qui s’est empressé 
de se lever tôt le matin pour sangler lui-même son ânesse dans 
le but de maudire Israël, on aurait pu presque lui trouver une 
qualité, car il aurait pu servir d’exemple à Israël pour apprendre 
de lui l’empressement à se lever le matin pour servir Hashem. 
Aussi, Hashem lui dit : «Dépravé que tu es ! Abraham, leur 
patriarche, t’a précédé, comme il est écrit : Abraham se leva 
de bon matin, il sangla son âne». En d’autres termes, Israël n’a 
pas besoin d’apprendre de toi la qualité d’empressement car 
Israël l’a déjà apprise à partir de l’exemple d’Abraham qui s’est 
levé tôt le matin pour aller ligoter son fils Isaac sur l’autel.

Il y a donc là un grand principe : on peut apprendre de 
l’exemple des impies – transformer leurs envies et leurs 
stratagèmes à poursuivre les futilités de ce monde en envies et 
stratagèmes pour le service d’Hashem. Ce principe a été présenté 
par Rabbi Levi Yitzchak de Berditshev (Kédoushat Levi, Noach) 
et par le Rav de Ropshitz (Zera Kodesh, Vayéra) expliquant ainsi 
les paroles du Roi David (Psaumes, 119 :98)6 : 

De mes ennemis, Tes commandements me rendent plus 
sage, car ils sont pour moi un bien inépuisable. 

  ויקם בלעם בבוקר ויחבוש את אתונו וילך עם שרי מואב 4

  מכאן שהשנאה מקלקלת את השורה, שחבש הוא בעצמו, אמר הקב”ה, רשע כבר קדמך  5

אברהם אביהם, שנאמר )בראשית כב-ג( וישכם אברהם בבוקר ויחבוש את חמורו

  מאויבי תחכמני מצוותיך כי לעולם היא לי 6

Explication : 

«De mes ennemis » - à partir du mauvais penchant et des 
forces impures qui font tomber les impies dans leurs filets, les 
entraî�nant à poursuivre tous les attraits de ce monde avec toutes 
sortes de stratagème et d’astuces…

… «Tes commandements me rendent plus sage » - je vais 
devenir plus sage car cela va m’apprendre comment accomplir 
les commandements d’Hashem avec toutes sortes de stratagème 
et d’astuces… 

… «car ils sont pour moi un bien inépuisable » - car le 
plaisir pris en servant Hashem est éternel alors que le plaisir de 
la transgression n’est qu’éphémère.

La source à cette idée est dans les paroles du Baal Shem Tov 
rapporté par le Tiféret Shlomo (Toldot, DH «Vatikach Rivka »)7 : 

«de la part de quiconque y sera porté par son cœur, vous 
recevrez mon offrande » (Exode, 25 :2).  Le Baal Shem Tov 
explique que chaque personne doit s’efforcer de transformer 
en bonnes qualités tout ce vers quoi son cœur l’entraîne. 
A partir des désirs externes et des mauvaises valeurs 
auxquelles il s’est habitué, l’homme doit tirer une voie pour 
servir Hashem – il doit avoir la même envie et le même désir 
avec encore plus d’intensité.

«les plus beaux vêtements d’Ésaü, 
son fils aîné »

Ô�  combien les paroles du Tifféret Shlomo dans son 
commentaire sur Toldot sont étonnantes.  Il explique grâce au 
principe sus-évoqué les mots de la Torah dans sa description 
de Rivka préparant Yaacov à recevoir la bénédiction paternelle 
(Genèse, 27 :15)8 : 

Puis Rébecca prit les plus beaux (litt : enviables) vêtements 
d’Ésaü, son fils aîné, lesquels étaient sous sa main dans la 
maison et elle en revêtit Jacob, son plus jeune fils. 

Il convient de comprendre quels sont ces beaux, enviables 
habits d’Essav. Voici les mots du Tifféret Shlomo9 : 

«les plus beaux (litt : enviables) vêtements d’Ésaü, son 

  בשם הבעש”ט על פסוק )שמות כה-ב( ]ויקחו לי תרומה[ מאת כל איש אשר ידבנו לבו תקחו  7

את תרומתי, היינו שכל אדם צריך לשית עצות בנפשו, להפוך לעשות מדות טובות מכל אשר 

ידבנו לבו, מהתאוות החיצוניות ומדות הרעות אשר הרגיל בהם, מהם יקח דרך לעבודת הבורא 

ברוך הוא באותו חשק ובאותה התאוה ביתר שאת

  ותקח רבקה את בגדי עשו בנה הגדול החמודות אשר אתה בבית ותלבש את יעקב בנה  8

הקטן

  בגדי עשו בנה הגדול החמודות, הם התאוות והחמדות רעות של עשו, ותלבש את יעקב בנה  9

הקטן, הם הצדיקים שהם קטנים בעיניהם ומורא על ראשם לגשת אל הקודש, והם מלבישים אותו 

החשק והרצון של תאוות עולם הזה, לקחת אותו חשק לעבודת הבורא ברוך הוא
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d’empressement à témoigner dans la réalisation d’une Mitzva – 
Israël a déjà appris cela du comportement d’Abraham qui s’est 
empressé pour servir Hashem.

Nous apprenons à partir des paroles du Chatam Sofer un 
grand Chiddoush : si Israël avait eu besoin de Balaam pour 
apprendre la qualité d’empressement dans le service divin, 
Balaam aurait bénéficié d’un mérite pour avoir enseigné à 
Israël l’empressement. Aussi, Hashem ajoute à dessein le mot 
de « Dépravé » - tu n’as aucun mérite car : « Abraham, leur 
patriarche, t’a précédé, comme il est écrit : Abraham se leva 
de bon matin, il sangla son âne »   

Afin de mieux comprendre cette idée du Chatam Sofer, 
nous allons rapporter le Knesset Yechezkel de Rabbi Yechezkel 
de Dezh qui reprend la même idée. Toutefois, il explique cela 
plus longuement en ajoutant comme point de novation : s’il 
est vrai qu’apprendre comment servir Hashem à partir du 
comportement des impies est d’un haut niveau : «De mes 
ennemis, Tes commandements me rendent plus sage», il n’en 
reste pas moins que cette méthodologie comporte un défaut 
majeur : les impies ont ainsi un lien avec la sainteté provenant 
du service divin, ils ont une part d’elle, ceux sont eux qui ont 
permis à l’homme de s’élever dans son service.

Il affirme qu’une véritable Tzadik, celui qui a atteint le 
summum de la perfection, n’a pas besoin d’apprendre des 
méchants comment s’élever à un niveau supérieur dans le 
service d’Hashem. Il suffit qu’il se motive à atteindre de plus 
hauts sommets comme l’a fait Abraham (Bereshit Rabba 61 :1)12 
: 

Hashem lui a fourni deux reins qui fonctionnaient comme 
deux enseignants, et ils l’irriguaient et lui enseignaient la 
Torah et la Sagesse.

Il suggère qu’il existe un moyen de savoir si le Tzadik a 
encore besoin d’appendre des impies comment s’élever dans 
le service d’Hashem. Si le niveau de sainteté du Tzadik est en 
dessous symétriquement au niveau d’impureté de l’impie, alors 
c’est un signe qu’il doit encore utiliser la première méthode et 
apprendre de l’impie.

Si, cependant, nous discernons que le degré du niveau de 
sainteté du Tzadik est supérieur au degré du niveau de l’impureté 
de l’impie, il devient clair que le Tzadik n’a plus besoin de l’impie 
pour apprendre à mieux servir Hashem, car il est au-dessus du 
niveau de l’impie dans son niveau de sainteté. 

  זימן לו הקב”ה שתי כליותיו כמין שני רבנים, והיו נובעות ומלמדות אותו תורה וחכמה 12

fils aîné »  représentent ses désirs et ses mauvaises envies. 
«elle en revêtit Jacob, son plus jeune (litt : petit) fils  » - il 
représente les Tzadikkim qui se considèrent comme petits et 
ont de la crainte dans leur approche de la sainteté. Ils doivent 
se revêtir de ce désir et de cet appétit pour les choses de ce 
monde afin de les transférer pour le service divin. 

Dans la même veine, le Tifféret Shlomo (ibid.) ajoute afin 
d’élucider le verset (Genèse, 31 :20)10 : 

Jacob vola le cœur de Laban l’Araméen, en s’enfuyant sans 
lui rien dire

Quand Lavan vit combien Yaakov aspirait à apprendre de lui 
toutes ses intrigues et ses ruses, il crut à tort que Yaakov était un 
tricheur, tout comme lui. Pourtant, la Torah témoigne : «Jacob 
vola le cœur de Laban l’Araméen » - Yaakov a volé les mauvaises 
voies de Lavan afin de les utiliser pour service Hashem ; «en 
s’enfuyant sans lui rien dire »  - il ne lui a pas dit qu’il le fuyait 
afin d’utiliser ce qu’il avait appris pour mieux servir Hashem. Fin 
des propos du Tifféret Shlomo.

Cela nous permet de mieux comprendre la complainte de 
Lavan l’impie (ibid, 31 :30)11 : 

Et maintenant que tu t’en vas, parce que tu soupires après 
la maison de ton père, pourquoi as-tu dérobé mes dieux?

Lavan se plaint ainsi : quand je te voyais chercher à 
apprendre toutes mes ruses, j’ai cru naï�vement que tu cherchais 
à me ressembler. Or, je constate maintenant que tu t’en vas de 
chez moi, car tu as la nostalgie de « la maison de ton père» qui 
est au Ciel afin de Le servir – j’ai une revendication légitime 
contre toi : « pourquoi as-tu dérobé mes dieux? » - mes traits 
négatifs et que tu les as utilisés pour servir Hashem avec 
encore plus d’intensité, en vertu de : «De mes ennemis, Tes 
commandements me rendent plus sage » ?

Un niveau plus élevé est de ne pas apprendre à 
partir des impies comment servir Hashem

Avec ce que nous venons de développer, nous allons pouvoir 
mieux comprendre les paroles du Chatam Sofer rapportées plus 
haut. Il nous avait expliqué ce qu’avait dit Hashem à Balaam 
quand celui-ci s’était levé tôt le matin pour atteler son annesse : 
«Dépravé que tu es ! Abraham, leur patriarche, t’a précédé, 
comme il est écrit : Abraham se leva de bon matin, il sangla 
son âne ». En d’autres termes, Hashem lui fait savoir qu’Israël 
ne tire aucun avantage au fait que Balaam s’est empressé 
pour réaliser sa mauvaise action, et apprendre de là la qualité 

  ויגנוב יעקב את לב לבן הארמי, על בלי הגיד לו כי בורח הוא 10

  ועתה הלוך הלכת כי נכסוף נכספתה לבית אביך למה גנבת את אלהי 11
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Et il proféra son oracle en disant: II me fait venir d’Aram, 
Balak roi de Moab; il m’appelle des monts de l’orient: « Viens 
maudire pour moi Jacob! Oui, viens menacer Israël! » 
Comment maudirais-je celui que D.ieu n’a point maudit ? 
Comment menacerai-je, quand l’Éternel est sans colère? Oui, 
je le vois de la cime des rochers, et du haut des collines, je le 
découvre: ce peuple, il vit solitaire, iI ne se confondra point 
avec les nations

Cela signifie que Balak demanda à Balaam qu’il maudisse 
Israël, en pensant qu’Israël apprenait comment servir Hashem 
à partir du comportement impie des non-juifs, et ce faisant, les 
peuples avaient une part du service du peuple juif –et donc, 
ipso facto, Balaam avait la capacité de les maudire. Cependant, 
Balaam savait ce qu’Hashem lui avait déjà dit : « Dépravé que tu 
es ! Abraham, leur patriarche, t’a précédé, comme il est écrit 
: Abraham se leva de bon matin, il sangla son âne  » - Israël 
n’a pas besoin de lui pour apprendre l’empressement, cela a 
déjà été enseigné par Abraham ; de même, concernant les autres 
domaines, aucune utilité d’apprendre à partir du comportement 
des non-juifs.

Aussi, Balaam dit : «Comment maudirais-je celui que D.ieu 
n’a point maudit? Comment menacerai-je, quand l’Éternel est 
sans colère? Oui, je le vois de la cime des rochers, et du haut 
des collines, je le découvre ». Rashi explique que les rochers 
sont une allusion aux patriarches et les collines aux matriarches. 
Ce verset vient donc nous dire qu’Israël a appris d’eux comment 
servir Hashem et donc n’a pas besoin des non-juifs. «ce peuple, 
il vit solitaire » - Israël réside seul pour servir Hashem avec ses 
propres forces ; «iI ne se confondra point avec les nations » - 
ils n’ont pas besoin de prendre en considération les actions des 
non-juifs afin d’apprendre ainsi comment servir Hashem, car 
cela leur a été légué par leurs pères. Voilà l’essentiel des propos 
du Knesset Yechezkel.

Rabbi Yisraël de Tshartkov sur ce sujet
Maintenant, examinons ce concept tel qu’il apparaî�t dans 

le Yismach Yisraël du Rav Yisraël de Tshartkov (Vayishlach, DH 
«Vayivater Yaacov Lévado »). Son point de vue est qu’il est bien 
et approprié d’apprendre des méchants les moyens de mieux 
servir Hashem lorsque l’on commence son développement 
spirituel. Cependant, une fois que l’on a des enfants et des 
étudiants, cette méthode possède un danger inhérent. En voyant 
qu’il accorde une attention particulière aux comportements 
des méchants pour imiter leurs stratagèmes, ses enfants et ses 
étudiants pourraient, chas véshalom, en venir à suivre leurs 
comportements inappropriés.

Aussi, la méthode optimale est de s’isoler dans l’étude et 
la prière, d’éviter toute observation des impies, afin de n’avoir 
aucun lien ni association avec eux. C’est le sens des paroles du 

Une histoire édifiante du notre Maître 
 le Sar Shalom de Belz

Ainsi, selon le Knesset Yechezkel si le Tzadik apprend du 
comportement de l’impie comment s’élever dans le service divin, 
car : « De mes ennemis, Tes commandements me rendent plus 
sage», alors, l’impie a une part de ce service saint. Il valide sa 
théorie avec l’histoire suivante concernant le Sar Shalom de 
Belz13 :

Notre maître saint, la Sar Shalom de Belz, raconte une 
histoire de sa jeunesse. Un forgeron non juif vivait dans 
son quartier ; il se réveillait régulièrement après minuit, et 
commençait son travail. Lorsque son épouse, la Rebbetzen 
Malkah, entendait le bruit de marteau du forgeron, elle allait 
réveiller son mari et lui disait : Shalom, Shalom, lève-toi 
pour servir le Créateur, car le forgeron frappe déjà avec le 
marteau.

Il arriva, un jour, que le maître se leva tôt avant d’entendre 
le son du marteau. Ce jour-là, le forgeron mourut. Il expliqua 
que l’existence du forgeron était lié au fait qu’il avait comme 
fonction de le réveiller pour servir le Créateur. Dès qu’il se 
réveilla sans assistance, le fil de l’existence du forgeron fut 
coupé dès ce moment.

Nous en arrivons donc aux paroles du Knesset Yechezkel qui 
explique de la même manière que le Chatam Sofer le verset : 
«Balaam se leva le matin, sangla son ânesse, et partit avec 
les princes de Moab » et le commentaire de Rashi : «D’où l’on 
apprend, puisqu’il l’a sanglée lui-même, que la haine abolit 
les privilèges du rang hiérarchique».  L’intention de Balaam 
était qu’Israël apprenne de lui de se lever tôt le matin pour 
servir Hashem, tout cela dans le but d’avoir ainsi une prise et 
une part dans le service divin fait tôt le matin. Aussi, Hashem 
lui dit : « Dépravé que tu es ! Abraham, leur patriarche, t’a 
précédé, comme il est écrit : Abraham se leva de bon matin, 
il sangla son âne  ». Ils n’ont pas besoin d’apprendre de toi 
l’empressement pour le service divin, car ils l’ont déjà appris 
d’Abraham.

C’est ainsi qu’il explique la première prophétie de Balaam 
(Nombres, 23 :7)14 :

  ויסופר מאת מרן הקדוש שר שלום מבעלזא זי”ע, שבילדותו היה דר בשכונתו ערל נפח אחד,  13

כשהיתה  הצדיקית  ואשתו  במלאכתו,  לעסוק  לילה  חצות  אחר  השכם  בבוקר  לקום  דרכו  שהיה 

שומעת קול הקורנס של הנפח מכה, היתה מעוררת את בעלה ואמרה, שלום שלום קום לעבודת 

הבורא כי הנפח כבר מכה בקורנס. ויהי היום שהוא הקדוש קם בבוקר השכם, עוד טרם נשמע קול 

הקורנס, ובאותו יום מת הנפח, ואמר שכל עיקר חיותו היה על ידי אותה יניקה, שהוא היה מעורר 

נפסק פתיל חיותו  ותיכף שאירע שקם בלתי התעוררות ממנו  אותו לעבודת הבורא יתברך שמו, 

כרגע

  וישא משלו ויאמר מן ארם ינחני בלק מלך מואב מהררי קדם, לכה ארה לי יעקב ולכה  14

זועמה ישראל, מה אקוב לא קבה אל ומה אזעום לא זעם ה’, כי מראש צורים אראנו ומגבעות 

אשורנו, הן עם לבדד ישכון ובגוים לא יתחשב
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Que mon seigneur veuille passer devant son serviteur; 
moi, je cheminerai à ma commodité, selon le pas de la suite 
qui m’accompagne et selon le pas des enfants, jusqu’à ce que 
je rejoigne mon seigneur à Séïr.

Nous apprenons du Midrash (Bereshit Rabba, 78 :14)21 : 

«Que mon seigneur veuille passer devant son serviteur » - 
Essav lui dit : veux-tu que je sois ton partenaire dans ton 
monde ? Yaacov répondit : «Que mon seigneur veuille passer 
devant son serviteur  ». Essav lui répondit : n’as-tu pas peur 
de mes officiers ? Il lui répondit : «moi, je cheminerai à ma 
commodité »  

Essav voulait être un partenaire dans la vie et dans le monde 
de Yaakov ; il voulait que Yaakov observe ses moyens et intègre 
ce qu’il a appris pour son service divin. De cette manière, 
Essav aura une part dans l’œuvre de Yaakov et deviendra son 
partenaire. Yaakov a répondu : «Que mon seigneur veuille 
passer devant son serviteur » - j’ai abandonné la méthode de 
l’observation et de l’apprentissage des façons de impies. 

En réponse, Essav interroge : « n’as-tu pas peur de mes 
officiers».   En d’autres termes, n’es-tu pas préoccupé par le 
mauvais penchant, qui met des obstacles et des barrages sur ton 
chemin? En observant mes voies, tu sauras comment le vaincre 
et contourner les obstacles. Yaakov répond : «moi, je cheminerai 
à ma commodité, selon le pas de la suite qui m’accompagne 
et selon le pas des enfants »  - maintenant que j’ai des enfants, il 
est trop dangereux d’employer la méthode consistant à observer 
les stratégies des méchants.

C’est aussi le sens du verset (Ibid., 32 :25)22 : «Jacob étant 
resté seul » - il resta pour servir Hashem, seul, sans avoir besoin 
de se pencher sur les actes des impies. Tel est l’essentiel des 
paroles du Yismach Yisraël.

Deux méthodes – Yaacov et Israël
Avec cette explication, nous pouvons comprendre les deux 

noms donnés par Hashem à Jacob : Yaacov et Israël, ainsi qu’il 
est dit (Ibid., 35 :10)23 : 

D.ieu lui dit: Tu te nommes Jacob; mais ton nom, désormais, 
ne sera plus Jacob, ton nom sera Israël; Il lui donna ainsi le 
nom d’Israël

  יעבר נא אדוני לפני עבדו, אמר לו ]עשו[, מבקש את שנהא שותף עמך בעולמך, אמר  21

לו ]יעקב[, יעבר נא אדוני לפני עבדו, אמר לו ]עשו[, ואין את מתיירא מדוכסי ומן אפרכי ומן 

אסטרטילי, אמר לו ואני אתנהלה לאטי

  ויותר יעקב לבדו 22

  ויאמר לו אלקים שמך יעקב לא יקרא שמך עוד יעקב כי אם ישראל יהיה שמך ויקרא שמו  23

ישראל

Roi David (Psaumes, 119 :37)15 : « Détourne mes yeux de la vue 
des choses frivoles, fais-moi vivre dans tes voies».   En d’autres 
termes, détourne mes yeux pour que je n’ai pas besoin d’observer 
les façons de impies afin d’apprendre d’eux. Plutôt, guide-moi et  
soutiens moi dans les voies de la Torah et des Mitzvot – ce qui 
rend inutile l’observation des impies.

Au début de son parcours spirituel, Yaakov Avinou a suivi 
la méthode de : «De mes ennemis, Tes commandements me 
rendent plus sage ». À�  cette fin, l’É� criture dit  (Genèse, 32 :6)16 : 

J’ai séjourné chez Laban

Rashi commente17 : 

La valeur numérique des lettres de GaRTY est de six cent 
treize (613), comme si Yaakov avait voulu dire : Tout en 
séjournant chez Lavan l’impie, j’ai continué d’observer les six 
cent treize commandements et je n’ai pas suivi ses mauvais 
exemples. 

En effet, attendu que j’ai habité avec Laban et que j’ai pu 
observer ses mauvaises actions, j’ai appris de lui comment être 
plus diligent dans l’observation des six cent treize Mitzvot. 
Néanmoins, une fois que ses enfants sont nés, les tribus, il a 
complètement abandonné cette méthode et a choisi d’adopter la 
deuxième méthode de développement spirituel : se concentrer 
sur l’étude de la Torah et la prière, tout en évitant tout autre 
contact avec les impies.

De cette manière, nous comprenons ce que dit Essav à Yaakov 
après leur réconciliation (Genèse, 33 :12)18 : 

Il dit: Partons et marchons ensemble; je me conformerai 
à ton pas.

En d’autres termes, Essav lui propose de marcher ensemble, 
afin que Yaacov puisse apprendre de lui comment utiliser ses 
stratagèmes pour le service divin. Yaacov lui répond19 : 

Mon seigneur sait que ces enfants sont délicats, que ce 
menu et ce gros bétail qui allaitent exigent mes soins; si on 
les surmène un seul jour, tout le jeune bétail périra »

Il lui évoque en allusion que ce chemin est dangereux car les 
enfants risquent d’être pollués et dévoyés à cause de ses usages. 
Aussi, il est préférable de s’éloigner de lui20 : 

  העבר עיני מראות שוא בדרכיך חייני 15

  עם לבן גרתי 16

  עם לבן גרתי ותרי”ג מצוות שמרתי 17

  ויאמר נסעה ונלכה ואלכה לנגדך 18

  ויאמר אליו אדוני יודע כי הילדים רכים והצאן והבקר עלות עלי ודפקום יום אחד ומתו כל  19

הצאן

  יעבר נא אדוני לפני עבדו ואני אתנהלה לאטי לרגל המלאכה אשר לפני ולרגל הילדים עד  20

אשר אבוא אל אדני שעירה
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en utilisant des tactiques tirées d’Essav : ne jamais désespérer 
ou de cesser d’essayer dans sa quête pour atteindre ses objectifs. 
Ceci est reflété par le nom Yaacov, qui lui fut donné parce qu’il 
est né tout en saisissant le talon de son frère Essav. En d’autres 
termes, il se tenait sur le talon d’Essav afin d’utiliser les méthodes 
d’Essav pour la sainteté.

C’est ainsi que l’on peut comprendre le verset : «Le premier 
qui sortit était roux et tout son corps pareil à une pelisse ». Le 
rouge est une allusion aux péchés et aux transgressions comme 
il est écrit (Isaïe, 1 :18)29 : «Vos péchés fussent-ils comme le 
cramoisi ». Pourtant, immédiatement après, Yaakov a émergé : 
«Ensuite naquit son frère tenant de la main le talon d’Ésaü », 
indiquant qu’il souhaitait employer ses tactiques dans le service 
d’Hashem. «on le nomma Jacob  » - Hashem l’a nommé Yaakov 
indiquant que le service d’Hashem de cette manière est très 
important. Néanmoins, le nom Israël représente une étape dans 
la vie de Jacob où il s’est élevé suffisamment spirituellement, ne 
nécessitant plus cette association avec Essav.

Cela va nous éclairer sur la succession des versets : «Jacob 
étant resté seul »  - il n’avait plus besoin de servir Hashem en 
observant les méthodes des impies. Donc, «un homme lutta avec 
lui, jusqu’au lever de l’aube », quand l’ange tutélaire d’Essav 
a lutté contre lui : «Voyant qu’il ne pouvait le vaincre »  - il a 
réalisé qu’il n’avait plus de part dans les actions de Yaakov. « il 
lui pressa la cuisse»  - il s’agit des descendants de Yaakov, qui 
ne sont pas encore à ce niveau de service et ont encore besoin 
d’observer les façons des impies. En conséquence, il a toujours 
une connexion mineure avec leurs saintes réalisations, et cela a 
abouti à une blessure mineure et temporaire au fémur de Yaakov 
: «et la cuisse de Jacob se luxa tandis qu’il luttait avec lui ».

 «Il dit: «Laisse-moi partir, car l’aube est venue.» II 
répondit: «Je ne te laisserai point, que tu ne m’aies béni. »  De 
la même façon que le vendredi soir on force l’ange mauvais à dire 
Amen, Yaakov Avinou voulait forcer l’ange tutélaire d’Essav à 
bénir le peuple d’Israël, de sorte que ses enfants aussi mériteront 
de servir Hashem selon le mode élevé ne nécessitant pas une 
association avec Essav et ses descendants. L’ange concède : “Il lui 
dit alors: «Quel est ton nom?» II répondit: «Jacob.»  Il reprit: 
«Jacob ne sera plus désormais ton nom, mais bien Israël; car 
tu as jouté contre des puissances célestes et humaines et tu 
as vaincu ». 

Dans le futur, Essav s’enveloppera dans son 
Talith : «les plus beaux vêtements 

 d’Ésaü, son fils aîné  »
Nous pouvons maintenant nous réjouir car nous pouvons 

comprendre les paroles du Talmud Yéroushalmi : 

  אם יהיו חטאיכם כשנים 29

Le Talmud ajoute (Berachot, 13a)24 : « »  

Non que le nom Yaakov soit déraciné, mais plutôt Israël 
sera le nom primaire et Yaakov lui sera secondaire.

Commençons par l’interprétation des versets selon 
l’explication du Yismach Yisrael (ibid.)25:

Jacob étant resté seul, un homme lutta avec lui, jusqu’au 
lever de l’aube. Voyant qu’il ne pouvait le vaincre, il lui pressa 
la cuisse; et la cuisse de Jacob se luxa tandis qu’il luttait 
avec lui. Il dit: « Laisse-moi partir, car l’aube est venue ». II 
répondit: « Je ne te laisserai point, que tu ne m’aies béni ».  
Il lui dit alors: « Quel est ton nom? » II répondit: « Jacob ».  
Il reprit: « Jacob ne sera plus désormais ton nom, mais 
bien Israël; car tu as jouté contre des puissances célestes et 
humaines et tu as vaincu ».

Qu’a vu l’ange pour lui apprendre qu’Hashem allait, dans le 
futur, lui ajouter le nom Israël ? 

Pour comprendre, revenons à la raison du nom Yaacov. Il est 
dit (Ibid., 25:25)26 : 

Le premier qui sortit était roux et tout son corps pareil 
à une pelisse; on lui donna le nom d’Ésaü. Ensuite naquit 
son frère tenant de la main le talon d’Ésaü et on le nomma 
Jacob. 

Rashi explique27 que c’est Hashem qui l’a appelé ainsi.   

Tout d’abord, rappelons un concept que l’on retrouve à de 
nombreuses reprises dans nos livres saints. Quand le peuple 
d’Israël est désigné comme Yaacov, cela indique qu’il est 
spirituellement à un niveau inférieur ressemblant au Ekev, au 
talon. Quand ils sont appelés Israël, cela signifie qu’ils sont à un 
niveau supérieur. La source à cette distinction se trouve dans le 
Zohar (Terumah 175b)28 : «Yaakov ne reflète pas la perfection 
; Israël le fait”. 

Basé sur ce que nous avons appris jusqu’à présent, nous 
pouvons suggérer que le nom Yaacov, faisant allusion à un 
niveau spirituel inférieur, semblable au talon, représente le 
début du cheminement, le début du développement dans le 
service d’Hashem. Il représente l’étape dans le développement 
de Yaakov quand il en était encore à apprendre à servir Hashem 

  לא שיעקר יעקב ממקומו, אלא ישראל עיקר ויעקב טפל לו 24

  ויותר יעקב לבדו ויאבק איש עמו, וירא כי לא יכול לו, ויגע בכף ירכו ותקע כף ירך יעקב  25

בהאבקו עמו, ויאמר שלחני כי עלה השחר ויאמר לא אשלחך כי אם ברכתני, ויאמר אליו מה 

שמך ויאמר יעקב, ויאמר לא יעקב יאמר עוד שמך כי אם ישראל, כי שרית עם אלהים ועם אנשים 

ותוכל

  ויצא הראשון אדמוני כולו כאדרת שער ויקראו שמו עשו, ואחרי כן יצא אחיו וידו אוחזת  26

בעקב עשו ויקרא שמו יעקב

  ויקרא שמו יעקב, הקב”ה 27

  יעקב לאו שלימותא, ישראל שלימותא דכלא 28
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appris à servir Hashem grâce à Essav, même si  Essav a, dans 
une certaine mesure, une part dans leurs services, il ne mérite 
sûrement pas de récompense pour cela. Après tout, non 
seulement, il n’a jamais cherché à les aider, mais, en réalité, il a 
causé à Israël d’énormes difficultés dans son service divin avec 
ses décrets et ses persécutions.

À�  ce stade, nous pouvons admirer les paroles du Yéroushalmi. 
Le passage commence par exposer l’incroyable insolence 
d’Essav s’enveloppant  dans un Talith et allant s’asseoir parmi 
les Tzadikkim dans le Gan Eden, forçant Hashem a le sortir de là. 
Ceci est appris à partir d’un verset de notre Sidra figurant dans 
l’une des prophéties de Balaam : « «un astre s’élance de Jacob » 
-  D’où s’élancera l’astre et restera dans le Ciel ? De Jacob ». 
En se basant sur ce que nous avons discuté, le Yéroushalmi se 
réfère à Essav qui se présentera comme un Juste, tel un « astre, 
étoile » - compatible avec les mots du verset : « et ceux qui 
auront dirigé (Matzdiké) la multitude dans le droit chemin 
comme les étoiles» . En ce qui concerne cette audace, il est 
écrit «un astre s’élance de Jacob  ». Le Yéroushalmi explique : 
«D’où s’élancera l’astre et restera dans le Ciel ? »   - en d’autres 
termes, d’où vient cette insolence ?  Le Yéroushalmi répond : «de 
Jacob »  - il s’est permis cette audace en raison des membres 
d’Israël qui sont au niveau de «Yaakov »  - qui a appris d’Essav 
comment mieux servir Hashem. Cela entraî�nera Essav à croire à 
tort qu’il mérite d’être dans le Gan Eden parmi les Tzadikkim.

En fait, dans la prophétie elle-même, Balaam fait allusion à 
la chute d’Essav avec les mots : «un astre s’élance de Jacob, et 
une comète (bâton) surgit du sein d’Israël, qui écrasera les 
sommités de Moab et renversera tous les enfants de Sheth ». 
En d’autres termes, même si l’étoile d’Essav a émergé grâce à 
ceux qui sont encore au niveau de « Yaakov », néanmoins : 
« une comète (bâton) surgit du sein d’Israël»  les Tzadikkim 
au niveau de «Yisrael » vont se lever, ceux qui n’a pas besoin 
d’apprendre d’Essav comment mieux servir Hashem. Avec leurs 
mérites, Hashem va sortir Essav du Gan Eden : « qui écrasera 
les sommités de Moab et renversera tous les enfants de 
Sheth ». En effet, les autres peuples n’ont pas le moindre mérite 
dans l’enseignement  de « Yisraël » comment servir Hashem. 
« Yisraël » ne suit pas la méthode «De mes ennemis, Tes 
commandements me rendent plus sage » et cela, grâce aux 
Tzadikkim qui sont au niveau « Yisraël ».

«un astre s’élance de Jacob » -  D’où s’élancera l’astre et 
restera dans le Ciel ? De Jacob. Rav Acha au nom de Rabbi 
Chouna dit : dans l’avenir, Essav se revêtira de son Talith, 
s’assiéra parmi les Justes dans le Gan Eden, et Hashem l’en 
sortira de là. Pourquoi ? Il est dit (Ovadia, 1 :4) : « Quand 
même tu fixerais ton aire aussi haut que l’aigle et la placerais 
dans la région des étoiles, Je t’en précipiterais, dit l’Eternel». 
Les étoiles sont une allusion aux Justes (Tzadikkim), comme 
dit (Daniel, 12 :3) : «et ceux qui auront dirigé (Matzdiké) 
la multitude dans le droit chemin comme les étoiles, à tout 
jamais ».

Le verset cité à la fin de ce passage «et ceux qui auront 
dirigé (Matzdiké) la multitude dans le droit chemin comme 
les étoiles »  nous enseigne que les Tzadikkim, qui guident  le 
peuple à être justes et méritoires, sont assimilés à des étoiles. 
Par conséquent, dans le futur, quand Essav verra que les 
descendants de Yaakov, qui  sont encore au niveau spirituel de 
«Yaacov »  ont suivi ses méthodes pour servir Hashem, comme 
en témoignent les mots : « son frère tenant de la main le talon 
d’Ésaü »,  il prétendra que lui aussi est une étoile, car lui aussi  
a guidé le peuple pour qu’il soit méritant et, par conséquent, il 
mérite de s’asseoir parmi les Tzadikkim dans le Gan Eden.

En conséquence, nous pouvons proposer une très belle 
interprétation de la déclaration de Rav Chouna : «dans l’avenir, 
Essav se revêtira de son Talith, s’assiéra parmi les Justes dans 
le Gan Eden ». Nous avions posé la question : de quel « Talith » 
est-il question ? Maintenant, cependant, nous pouvons dire 
que le Yéroushalmi se réfère aux vêtements discutés dans le 
verset : «Puis Rébecca prit les plus beaux (litt : enviables) 
vêtements d’Ésaü, son fils aîné, lesquels étaient sous sa 
main dans la maison et elle en revêtit Jacob, son plus jeune 
fils  ». Comme nous l’avons appris du Tifféret Shlomo, «les plus 
beaux (litt : enviables) vêtements d’Ésaü » sont une allusion 
aux ruses qu’emploie Essav pour satisfaire ses appétits et ses 
désirs. Yaakov fut revêtu de ses vêtements, ce qui implique qu’il 
a adopté ses méthodes pour servir Hashem. Ainsi, c’est avec 
ce «Talith»  - représentant «les plus beaux (litt : enviables) 
vêtements d’Ésaü » qu’Essav s’enveloppera quand il s’assiéra 
parmi les Tzadikkim dans le Gan Eden.

Néanmoins, Hashem le fera sortir et l’expulsera. Car, en 
vérité, les Tzadikkim assis autour de Lui dans le Gan Eden sont 
du niveau « Yisraël » et donc ils n’ont pas besoin d’apprendre 
d’Essav comment servir Hashem. Et même en ce qui concerne 
les membres d’Israël encore au niveau de «Yaacov » , qui ont 
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